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*i8 LE NOUVEAU

A propos du mot « Sciernes » ou
« Siemes »... ces « Mayens » vaudois

Curieux d'histoire, de linguistique et de

géographie, un de nos fidèles abonnés, M.
Emile Thilo, intrigué par le mot « Sierne »

(ou « Scierne ») qui figure de nombreuses
fois sur les cartes du Pays-d'Enhaut et du

pays -fribourgeois voisin, nous a livré, à

l'intention de nos lecteurs, une intéressante

documentation puisée à diverses
sources. Merci à lui.

En effet. • les « Sciernes » foisonnent :

Sciernes sur Montbovon ; les Siernes-Picats
sur Flendruz ; Siemes Richard ; Siemes
devant, derrière, dessus, pour n'en citer
»pie quelques-unes parmi les plus connues.

Le mot semble correspondre à ce »pie
Ion nomme en Valais les « Mayens » et en
Suisses allemande aux « Maiensiiss » (pâturages

à mi-hauteur »pie l'on utilise au

printemps).
A ce propos, voici d'abord ce qu'écrivait

le regretté Lo Frédon, F. de Siebentbal. de

Rougemont :

Une « montagne » (entendez alpage) est
généralement composée : 1. de la Sierne :

2. du pâturage proprement dit. La Sierne
est le premier endroit où pâture le bétail.
Une fois iléchargée des bêtes montées plus
haut, la Sierne bien fumée fournit une
coupe »pie Ion fauche au mois d'août. Cela
lionne une excellente récolte seconilaire.

Si la Sierne est assez vaste, on y acrècbe
(akretbi) à nouveau une partie du bétail,
lors de sa descente en automne et avant
que la neige ne vienne.

C'est là du moins ce »pie l'on entend par
ce mot, à Rougemont.

De son côté, M. Albert Chessex. distingué
lexicographe. lève le voile sur les origines
latines et partant patoisantes »le ce
vocable : voici ce qu'il écrit :

Cergnat. Cerniaz, Cerniat. Cernil, Cer-
nier, Cerncux. Cergneux, Cernet. Cernil.
Cerney, Cernay, Cernayes. Cernies, Cer-
nieux. Zerny. Zerney. Cergnellaz. Cer-
niettes. Cergniaux, Cerniaulaz, Cergnaulaz.

Cergnaud. Cernillal. Cernillct, Cernalte,
Cernetat. Cernion. Sierne. Scierne. Cierne.
Cergne. Cercenais. Cercenel, Chercenay,
etc.

Il ajoute à titre documentaire :

Henri Jaccard (Essai de toponymie.
[i. 63) : « du mot français cerne, enceinte,
terrain clos, du latin circinus, noms
désignant, au moins à l'origine, une ou
plusieurs fermes entourées de clôtures... Les

noms »le Cercenais ou Cercenet, Courte-
lary, et Chercenay. Franches-Montagnes.
Cercenala. 1139. présentent nettement la

filiation du latin circinus. »

.Iules Guex (La montagne et ses noms.

p. 14) : « propriétés, terrains reniés, c'est-
à-dire entourés de murs ou d'arbres. »

Pierre Chessex (Noms de lieux forestiers,

p. 33) : « les noms... sont identiques
à un appellatif dialectal qui désigne un
lieu défriché, et qui est probablement le

substantif verbal du latin circinare. « cerner

». (Circinata : « (lieux) cernés » on
« forêt) cernée. »)

Le doyen Bridel, à la p. 70 du Glossaire
des palois de la Suisse romande, dit ceci :

« Cergni. cerna, v. Cerner, ôter en rond
lécorce du sapin pour en faire un cercle.

Dans le Dictionnaire historique, géographique

et statistique du canton de Vaud ¦

tome I. p. 331. Ernest Muret reprend
l'explication de Bridel et ajoute : « cerner
un arbre ». tpii semble avoir désigné un
mode spécial de défrichement des forêts.

Pierre Chessex (Noms de lieux forestiers,

p. 33) complète l'explication ;
Samuel Aubert nous donne la clé du mystère :

« Les colons commençaient par « cerner »

les arbres, c'est-à-dire par leur enlever un

large anneau d'écorce pour les faire
sécher : après »pioi ils y mettaient le feu. »

(La Vallée de Joux. Collection des «

Trésors de mon pays ».)

P. c. c. : rms.

D'Eu gène Motta


	A propos du mot "Sciernes" ou "Siernes"... ces "Mayens" vaudois !

